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Delphine Reist nait en 1970 à Sion (Suisse), elle vit et travaille 
à Genève. Lauréate du Swiss Art Award en 2008 et du Prix de 
la Fondation Irène Reymond, elle a enseignée à l’ENSBA de 
Lyon et enseigne actuellement à la HEAD à Genève.

Plusieurs expositions personnelles lui ont été consacrées :  
Au FRAC Grand Large à Dunkerque en 2022, à la Galerie 
Laurent Godin à Paris en 2020, au Centre d’Art Pasquart de 
Bienne en 2017, au MAMCO en 2013 ; lors de la Biennale de 
Dallas en 2012 ; à Fri Art en 2009 à Tour en 2008 . Son oeuvre 
est présente dans les collections du Centre Pompidou à Paris ; 
au FRAC Rhône-Alpes; FRAC Grand Large ; FRAC Occitanie 
et FRAC Limousin en France; au MAMCO ; au Musée d’art 
et FCAC en Valais; Kunstmuseum Soloturn, FCAC et FMAC 
Genève en Suisse.

Delphine Reist à bénéficié de résidences en France, 
Allemagne, Suisse, Italie, Suède, Arménie, Bulgarie, Estonie, 
Portugal, Russie, Usa, Chine et Japon, dont le centre d’art 
contemporain de Plovdiv en Bulgarie en 2019,  la Friche Belle 
de mai à Marseille en 2017, l’Institut Suisse de Rome en 2011 
et le centre national d’art contemporain de Saint Pétersburg 
en 2005.

Son travail est représenté par la Galerie Lange+Pult à Zurich 
et Laurent Godin à Paris. 

« Une exposition où des caddies de supermarché bougent 
tout seul, tapent contre les murs de la galerie qu’ils 
endommagent, percutent un muret de parpaings qu’ils 
détruisent, c’est évidemment une bonne exposition. Bien 
sûr, les installations de matériel trouvé font partie du 
discours de l’art d’aujourd’hui. Il y a même une tradition, 
peut-être un peu suisse, du mouvement (Tinguely, Fischli-
Weiss), de la destruction (Tinguely, Roman Signer) et l’on 
a déjà vu des caddies dans les galeries (Cady Noland, 
Sylvie Fleury), il n’empêche, des œuvres (Delphine Reist) 
qui détruisent plus ou moins la galerie qui les contient 
(Nouvelle Galerie, Grenoble), c’est quelque chose qui vaut 
la peine qu’on en parle. »
	  
	 Olivier Mosset, extrait de Zoo, catalogue monographique, éd.  
	 La Nouvelle Galerie, Grenoble 2005
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Cigarettes, 2021
Deux cigarettes fument alternativement sur un meuble ancien.
Meuble rognon, appareil à fumée, système électronique,  
cigarettes en laiton peint.
Vue d’atelier
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En fait ça commence comme ça
Par un lieu
Ça commence par un endroit
C’est comme ça que ça commence
Par un lieu désaffecté
Arrêté
Les machines inertes
Les portes cadenassées
Du mobilier abandonné
Des plannings déchirés au mur
Des traces d’huile au sol
Un lieu de travail
Mais fermé
Mais fini
Mais délocalisé
Ça commence comme ça
C’est le lieu qui est le point de départ
Ça commence là
Ça vient juste de fermer
Ou pas
Ça vient juste de finir
Ou pas
On sent encore l’odeur de l’essence
Ou du sang
Ou pas

On entend encore le bruit de la machine
Ou les présences
Mais tout est vide
C’est fini
L’entreprise 
C’est fini
L’usine 
C’est fini
Le bureau 
C’est fini
La manutention 
C’est fini
Il reste les murs
Il reste les chaises
Il reste le sifflet du contremaître
C’est ça le point de départ
- Oui c’est ça

	 Extrait de Julie Gilbert, Oui. C’est bien.  
	 Portrait de Delphine Reist , à paraître aux éditions
	 art&fiction, collection Portraits, Lausanne, novembre 2022
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Huiles, 2022
Installation
Barils, huile de vidange, mur d’exposition, bac métallique, sable, automatisme
Vrac Multivrac, Frac Grand Large, Dunkerque, 2022

Cartouches, 2020
Multiple
A0 (118,8 x 84 cm) dans feuille 130 x 95,2 cm
Édition Lapin Canard, Référence : LC158-EA
Collection Frac Grand Large - Hauts-de-France
Vrac Multivrac, Frac Grand Large, Dunkerque, 2022



10

«Castés et castrés, les bidons voyagent dans l’anonymat à 
travers notre monde. Sans carte d’identité, sans passeport, 
les bidons arrivent pourtant à bon port dans les douanes 
des banlieues des bidonvilles, dans nos lacs, nos fleuves, 
nos océans, nos ports et aéroports.
Les bidons sont des passagers clandestins échappant 
même aux flics de l’espace Schengen, aux fouilles des 
ordinateurs hypersophistiqués. Les bidons crachent sur le 
ventre bedonnant de notre monde, à la recherche d’une 
âme et d’une personnalité qu’ils n’auront jamais.
Les bidons sont un camp de concentration, un goulag pour 
notre société de consommation en état de décomposition 
dans les poubelles de la plastiquation de la chirurgie 
esthétique de l’humanité.»

	 Thierno Seydou Sall, poète errant,  
 	 Les bidons, notice d’exposition, inédit, Dakar, 2013
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Grande unité de production, 2022
Installation
Bottes, seaux, béton, bronze
Vrac Multivrac, Frac Grand Large, Dunkerque, 2022
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Flottant 
Oeuvre sur papier
Cyanotype sur papier chiffon, 80 x 105
Vrac Multivrac, Frac Grand Large, Dunkerque, 2022
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À travers ses oeuvres qui empruntent aux objets de notre 
quotidien, Delphine Reist montre la continuité entre les 
représentations des mondes industriels et domestiques, 
en soulignant leurs matérialités, leurs porosités et leurs 
fragilités.
Machines, outils et consommables semblent ne plus 
avoir besoin de nous. Ils se dressent, s’automatisent et 
s’inventent de nouvelles fonctions révélant un monde 
absurde et surprenant. Des appareils électroportatifs 
s’animent soudainement, un ballet circulaire de chaises 
à roulettes imprime ses marques au sol tandis que des 
seaux de béton renversés figent l’accident d’une chaine
de travail à l’arrêt.  
Dans la halle industrielle du Frac, qui abritait autrefois 
les Chantiers navals de Dunkerque, un puissant rayon 
lumineux balaye l’espace à intervalles réguliers. Delphine 
Reist a transformé le pont industriel en « scanner de 
bureau » surdimensionné, à l’image du basculement des 
économies et des emplois de l’industrie vers les services.

	 Keren Detton, Claire Hoffmann, extrait du texte  
	 de présentation de l’exposition VRAC MULTIVRAC,  
	 Frac Grand Large, Dunkerque, 2022
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Scanner, 2019
Installation, Pont roulant, luminaires, automatisme
Collection Frac Grand Large - Hauts-de-France
Vrac Multivrac, Frac Grand Large, Dunkerque, 2022
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« […] que je suis mon métier, et que sans mon métier je 
suis rien. Je travaille à Roquefort dans une boîte et je dis 
nous quand je parle de moi ; je suis entrepreneur, agent 
de surface, comptable, secrétaire, juriste, magasinier, et je 
dis nous quand je parle de moi. Mais ce nous, ce n’est pas 
moi et ce n’est pas nous. Ce nous, c’est la boîte. »
	  
	 Que faire des classes moyennes ?  
	 Nathalie Quintane. P.O.L., Paris, 2016.

Une vue générale offre de rares formes, précisément 
sélectionnées, dédoublées à l’infini dans l’espace 
d’exposition lui-même issu des manufactures de tabac 
héritées du siècle précédent. Les seaux du manoeuvre, 
emplis de leur charge, chacun équivalent en tout point 
à son voisin dans son élaboration, en grand nombre 
alignés, forment un bataillon des plus docile. À leurs 
côtés quelques paires de bottes dressées singent le 
contremaître, elles s’érigent fièrement emplies de leur 
autorité. La neutralité règne, et le nous l’emporte sur 
l’individuel. La cohorte rassemblée sobrement par l’artiste 
s’avère encore fidèle à l’entreprise. 

	 Véronique Collard Bovy, Les fantômes sont à l’œuvre,  
	 extrait de Viande Foraine, Livret d’exposition,  
	 Friche belle de mai, Marseille, 2017
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Waders, 2022
Sculpture
Bottes de pêche, béton
Vrac Multivrac, Frac Grand Large, Dunkerque, 2022

Étagère, 2007
Sculpture
Etagère, outils, automatisme
Collection IAC, France
Vrac Multivrac, Frac Grand Large, Dunkerque, 2022
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« (…) Delphine Reist empile des cagettes en plastique 
à la manière d’enceintes dans une fête sauvage. On 
transporte tout et n’importe quoi dans ces conteneurs 
en vrac qui sont faits dans un réflexe économique : celui 
de transporter toujours plus pour un même cahier des 
charges même si certaines cagettes présentent des 
singularités. Architecture en dentelles de plastoc bâties 
en raideur, entre constance et variation, accumulation 
et élévation, empilement et sérialité, chaque cagette en 
plastique est ensuite pochée à plat à la manière de stèles 
sur un papier de rénovation de maison. Procédé direct, 
immédiat »

	 Marianne Derrien , extrait du texte d’exposition,  
	 Transit, Le Wonder, 2021
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Élévations, 2021
Œuvres sur papier
Bombe de peinture mat sur papier intissé
Transit, Le Wonder, 2021



28

Le jour d’après, 2020
Jet de vin, dimensions variables, pièce unique
Vue d’exposition, Grand magasin, galerie Laurent Godin, Paris, 2020
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« Une première exposition à la galerie Laurent Godin est 
un événement qui s’arrose, et c’est en partie le propos de 
la première pièce de l’exposition, intitulée Le jour d’après. 
Il s’agit d’une projection de vin sur les murs de la galerie, 
réalisée à partir d’une pompe plongée dans un seau de 
vin et branchée sur un système d’arrosage automatique 
de jardin. Le jet étant circulaire, et l’architecture intérieure 
de la galerie non symétrique, les traces de vin maculent 
principalement les premières cloisons. L’œuvre peut être 
regardée comme une forme déplacée d’art conceptuel : 
en même temps que la pièce procède, en surlignant 
ses volumes, à une sorte de dissection de l’espace 
d’exposition, elle met en abîme un rituel propre au 
vernissage, l’apéritif. On visite les expositions pour « se 
cultiver », et l’arrosage fait partie de ce processus. Une 
expression un peu triste désigne ce type d’événement 
comme un « moment de partage ». Ici c’est tout le vin qui 
est partagé et rendu visible sur les murs de l’exposition. 
Le jour d’après est un titre réaliste – le début d’année 
commence effectivement pour presque tout le monde 
comme un lendemain de fête.  

Mais il suggère aussi une conjecture plus pessimiste, 
comme dans les récits de science-fiction post-
apocalyptiques qui ont commencé à voir le jour dans 
les années 60, quand le mirage scientiste commençait à 
s’estomper. Le Modernisme était défini par le projet, et 
motivé par le rêve d’un futur meilleur. L’art de Delphine 
Reist est dans l’après, pas dans le projet. La projection 
a déjà eu lieu, et ce qui est donné à voir est plutôt un 
réveil douloureux, comme la gueule de bois de la société 
d’abondance. »
 
	 Vincent Pecoil, extrait de Grand Magasin, Communiqué de presse,  
	 exposition monographie, Galerie Laurent Godin, Paris, 2020
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Le jour d’après, 2020
Jet de vin, 2020, Stores II, 2010, Taxidermie, 2016
dimensions variables, pièces uniques
Vue d’exposition, Grand magasin, galerie Laurent Godin, Paris, 2020
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Répétition, 2015
Pompes, encre, seaux, balais
155 x 50 x 50 cm, pièce unique 
Vue d’exposition, Grand magasin, galerie Laurent Godin, Paris, 2020

Taxidermie, 2016
Pieds de veau taxidermisés, electro-aimants, transformateur,  
commande, chaînes. Dimensions variables, pièce unique
Vue d’exposition, Grand magasin, galerie Laurent Godin, Paris, 2020
Collection FRAC Occitanie Montpellier, France
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« Propre, soigneux, travailleur, silencieux, digne de 
confiance... » Grand Dieu ! Quel genre de monstre veulent-ils 
donc ? Je crois que jamais je ne pourrais travailler pour une 
firme dotée d’une telle vision du monde. »
 
	 La Conjuration des imbéciles. John Kennedy Toole. 
	 Traduit par Jean-Pierre Carasso, 10/18, Paris, 2002
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Delphine Reist,
Vue d’exposition, Galerie Lange + Pult, Zurich, 2017
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Papier peint (enjoliveurs), 2014, dimensions variables 
Double seau renversé, caoutchouc naturel, béton
Vue d’exposition, Galerie Lange + Pult, Zurich, 2017

Grandes Bottes n° 2 & 3, 2017, bottes de pêche, béton
Seau et saucisson, 2017, caoutchouc naturel, béton
Mitarbeiter denken positiv, 2017, tubes de néon, 120 × 120 cm
Vue d’exposition, Galerie Lange + Pult, Zurich 2017

Grandes Bottes n° 1, 2017, bottes de pêche, béton 
Seau renversé, 2017, caoutchouc naturel, béton
Enjoliveurs, 2014, peinture à la bombe, dimensions variables
Galerie Lange + Pult, Zurich, 2017
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Pavillon, 2011
Film en ombre chinoise présentant des drapeaux dont les mouvements, 
normalement dus aux courants d’air sont mimés à la main. Vidéo, 12’.
Vue d’exposition, Delphine Reist, Galerie Lange + Pult, Zurich, 2017

Mitarbeiter denken positiv, 2017
Tubes de néon, 120 × 120 cm
Mitarbeiter denken positiv, Pasquart, Bienne, Suisse, 2017
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« Les objets de Delphine Reist jouent un jeu ambivalent avec 
nous. Ils nous sont familiers, nous connaissons leur odeur, 
leur texture, leur usage. Ce sont des objets de tous les jours, 
des icônes de l’administration, de l’artisanat mécanisé, de 
la consommation et de la nation – bref, des choses avec 
lesquelles nous avons cultivé progrès et identité au cours 
du 20e siècle. Ils étaient la grande promesse que nous 
nous sommes donné : c’est avec ces appareils et cette 
infrastructure que nous avons construit notre avenir. Ils nous 
rappellent des routines anciennes. Or, ce sont précisément 
ces routines qu’ils refusent dans les installations, et c’est là 
que réside l’inquiétude qu’ils dégagent. L’effet de déjà-vu 
que nous vivons en les découvrant n’aboutit pas à la logique 
de l’album de famille, mais à celle d’une mise en scène 
hitchcockienne. Ici, quelque chose est arrivé, ou va arriver 
dans l’instant. Quelque chose est étranger, s’est introduit, 
bouge, fait du bruit, explose, se casse. Les routines tournent 
à vide – ou du moins pas dans la direction où elles sont 
censées aller si tout suivait le cours normal des choses. 
Les finalités sont aliénées, les objectifs manqués, le sens 
dénaturé ou refusé. »
 
	 Lea Haller, extrait de  La fin des routines,  
	 catalogue monographique, Mitarbeiter denken positiv,  
	 éd. Kunsthaus Pasquart Bienne/ Verlag für moderne. Kunst, Vienne
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Chorale 2020 
Concert interprétée par d’Incise
Cave12, Genève 2020
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« Nous chanterons les foules agitées par le travail, par 
le plaisir ou par l’émeute : nous chanterons les marées 
multicolores et polyphoniques des révolutions dans les 
capitales modernes ; nous chanterons la ferveur nocturne 
vibrante des arsenaux et des chantiers incendiés par de 
violentes lunes électriques, les gares goulues dévorant 
des serpents qui fument, les usines suspendues aux 
nuages par des fils tordus de fumée, les ponts pareils à 
des gymnastes qui enjambent les fleuves étincelant au 
soleil comme des couteaux scintillants, les paquebots 
aventureux qui flairent l’horizon, les locomotives à la 
poitrine large qui piaffent sur les rails comme d’énormes 
chevaux d’acier bridés de tubes et le vol glissant des 
avions dont l’hélice claque au vent comme drapeau et 
semble applaudir comme une foule enthousiaste ?
	  
	 Manifeste du Futurisme.  
	 Filippo Tommaso Marinetti. Le Figaro, Paris, 1909

De l’euphorie provocatrice du manifeste de 1909, que 
reste-t-il ? Les clameurs du modernisme vivent leur 
crépuscule. Les objets ont fini, tant leur capacité de 
duplication et leur variété sont grandes, tant les chaînes 
de production se sont appareillées, par acquérir leur 
autonomie.
A l’instar de l’entreprise de grande consommation, 
l’immobilier s’est diversifié et laisse des traces durables 
dans le paysage au royaume du béton. Mais les murs ne se 
dressent pas tout seuls.
Delphine Reist observe minutieusement les moyens mis 
en oeuvre par l’homme, ces machines, ces outils et ces 
myriades d’objets, ceux-là même qui accompagnent 
le travail des hommes sous la haute surveillance de 
contremaîtres zélés, pour en livrer un inventaire précis 
dénué de fard, mais enveloppé du brouhaha suggéré par 
les trois-huit.
	  
	 Véronique Collard Bovy, La chaîne de production,  
	 l’immobilier et le contremaître, extrait de Viande Foraine, 
	 Livret d’exposition, Friche belle de mai, Marseille, 2017
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Rotation, 2018
Peinture au sol réalisée par le passage répété de chaises à roulettes. 
Chaises et tables de bureau, peinture laque
Machines célibataires, Galerie Duchamp, Yvetot, 2018
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Soleil, 2018 
Feu d’artifice, graphite 
Machines célibataires, Galerie Duchamp, Yvetot, 2018
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Arbitre, 2013
Sous la pression de l’air relâché par un compresseur,  
le sifflet d’arbitre fonctionne par intermittence.
Compresseur, tuyau,crochet, sifflet, programmateur.
Mitarbeiter denken positiv, Pasquart, Bienne, Suisse, 2017
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Rouleau, 2017
Peinture murale où une bande de couleur est réalisée au rouleau.
La bande termine lorsque le manche du rouleau touche le sol.  
Peinture jaune, rouleaux de peinture, manches d’extension
RGB, NSP, Galerie TRIPLE V, Paris, France, 2017

Réunion, 2012
Peinture au sol réalisée par le passage répété de chaises à roulettes.  
Chaises et tables de bureau, peinture laque
Mitarbeiter denken positiv, Pasquart, Bienne, Suisse, 2017
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« L’occultation de l’être humain va de pair avec l’absence 
de l’artiste. On finit par croire à l’émancipation naturelle 
de ces objets de désir : les bombes de mousse expansive 
ont explosé (Stockage, 2012), les bouteilles de shampoing 
ont relâché leurs bavures colorées (Douches, 2013-20), 
le vin du vernissage a aspergé le mur (Le Jour d’après, 
2020). Cette invisibilisation du geste créateur distingue 
le travail de Reist de celui de Niki de Saint-Phalle, malgré 
ses affinités avec le Nouveau Réalisme. Son rapport à la 
peinture confirme ce détachement : lorsque la peinture 
n’est pas étalée au sol par des chaises de bureau (Réunion, 
2012), elle est remplacée par d’autres liquides odorants 
ou repoussants comme le lait (Fleur de lait, 2006), l’huile 
(Vidange, 2006) ou encore l’encaustique. »
	  
	 Céline Eidenbenz, extrait de notice pour SIKART, 2020
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Retour de couche, 2010
Système d’arrosage circulaire branché sur une pompe plongée  
dans un pot de peinture. La peinture murale est terminée une fois le pot  
de peinture vide. Pot de peinture, système d’arrosage, pompe plongeante.
Mitarbeiter denken positiv, Pasquart, Bienne, Suisse, 2017
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Discours, 2009
Des mirlitons enfichés sur des pieds de micro sifflent au rythme
de slogans politiques. Mirlitons, pieds de micro, compresseur  
de Klaxon, système électronique.
Cent fleurs epanouies, Fri Art, Fribourg, Suisse, 2009		
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Carton 2012
Toutes les marques de mousse expansive que l’on trouve sur le marché sont 
placées sur une cimaise, puis percées par des tirs de carabine à plomb. 
Cimaise, mousse polyuréthane
Delphine Reist, Triple V, Paris, 2012
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Salon, 2012
Stores « boulle » bleu, blanc et rouge automatisés. 
Normalement fermés, ils se déroulent de temps en temps 
puis remontent aussitôt. 
Stores automatisés,système électronique.
Delphine Reist, Triple V, Paris, 2012
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« À 6 heures du soir, la ville tombait aux mains des 
consommateurs. Durant toute la journée, le gros travail de 
consommation active était la production : elle produisait 
des biens de consommation. À une heure donnée, 
comme si on avait abaissé un interrupteur, tout le monde 
laissait tomber la production et, hop ! se ruait sur la 
consommation. » 

	 Marcovaldo ou les saisons en ville (1963).  
	 Italo Calvino. Gallimard, Paris, 2016

La psychologie des foules a naturellement influé les 
politiques contemporaines, et au-delà, les réseaux 
économiques qui les irriguent. Les flux incohérents 
qu’adoptent par sursauts systémiques les dynamiques 
des foules hérissent le bon goût des idées limpides. Alors 
l’obéissance, dans le florilège incessant de l’offre de 
masse, a perdu en chemin des pans entiers de sa vertu 
d’antan, elle qui guidait l’individu vers le citoyen.
	  
	 Véronique Collard Bovy, Obéir, extrait de Viande Foraine,  
	 livret d’exposition, Friche belle de mai, Marseille, 2017
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Tesson 2013
Bouteilles de vin suspendues régulièrement sur un mur puis brisées.  
Bouteilles de vin, ficelle, clous.
Delphine Reist, Galerie Lange + Pult, Zurich, 2013.
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« (…) les pièces de Delphine Reist jouent souvent sur des 
objets posant un problème d’agentivité ou, en d’autres 
termes, de « moteur intentionnel ». Mais il ne s’agit pas 
pour l’artiste de prélever des objets extraits du contexte 
originel de leur fonctionnement, ici technique et non 
rituel, pour les esthétiser dans un cadre artistique. Loin 
de ce sens d’esthétisation, l’enjeu du travail de Reist 
tient au contraire dans une inscription de l’expérience au 
plus près des contextes pratiques originels de l’objet, où 
elle peut les faire fonctionner de manière à éprouver des 
dimensions non aperçues ou perdue de leur agentivité 
première. Quel moteur intentionnel opère-t-il dans la 
mécanique sociale et spatiale des choses ? Où se tient 
l’agent des opérations, et au-delà de lui, peut-être, le 
sujet dont il reste une empreinte réduite à la forme d’une 
intention sans contenu ? »
 
	 David Zerbib, L’espace moteur, inédit, 2013
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Stores II, 2010
Huit stores motorisés installés contre le mur. Les lamelles des
Stores s’ouvrent et se ferment régulièrement modifiant la luminosité
De la pièce par la modulation, de la réfraction de l’éclairage au néon. 
Stores motorisés, commande électrique.

Cent fleurs épanouies, 2009
Douze fauteuils de bureau tournent lentement sur eux-mêmes.
Fauteuils, moteurs,régulateur électronique.
Delphine Reist, Galerie Lange + Pult, Zurich, 2010.
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Parkings, latrines, chantiers, sous-sols, bâtiments 
administratifs : l’œuvre de Delphine Reist se déploie 
généralement dans ces lieux ingrats, sans qualités ni 
réelle situation et qui échappent de fait à la visibilité 
convenue de l’art. Là, ses interventions consistent en une 
mise en mouvement d’objets communs : un baril qui n’en 
finit pas de rouler, des caddies qui dansent, des voitures 
qui démarrent toutes seules, des drapeaux qui s’agitent 
sporadiquement… Un petit théâtre déshumanisé où l’esprit 
du lieu s’incarne dans une révolte des marchandises 
standardisées.

	 Paul Bernard, La Chute, texte d’exposition,  Mamco, 2014
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Mégaphone, 2010
Mégaphones nichés dans des rallonges électriques  
(installation non sonore). Mégaphones, rallonges électriques.
Delphine Reist, Galerie Lange + Pult, Zurich, 2010.

Collier, 2014 - 2020
Pneus cousus
Zart, Soleure, 2020
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Neiges 6, Neige 13,
Photogrammes sur papier barité
100,00 cm x 75,00 cm
Edition Vfo, Zurich
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Banderoles, 2017
Bois, tissu, bombes de peinture perforées à la carabine.
Minimum Syndical, Laurent Faulon & Delphine Reist, 
Mojito Bay, Saint Nazaire, France, 2017

Affiches, 2017
Papier affiches, bombes de peinture perforées à la carabine.
Minimum Syndical, Laurent Faulon & Delphine Reist,  
Mojito Bay, Saint Nazaire, France, 2017
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« L’ averse dont il est question dans le titre de la vidéo  
est une pluie d’objets, une pluie de néons. La chute, 
depuis le plafond, des tubes allumés est un orage en 
négatif, au sens où chaque « éclair », plutôt que de 
produire de la lumière, plonge un peu plus la salle dans 
la pénombre. Comme pendant l’orage, les phénomènes 
lumineux (en l’occurence, l’extinction successive de toutes 
les sources d’éclairage) précède la déflagration, bris de  
verre ou grondement du tonerre. La fin de l’un et de 
l’autre (de l’orage et de la séquence vidéo) est le retour 
à l’obscurité. La boucle se termine sur un écran noir, 
marquant la fin provisoire de l’image. Ca n’est pas 
seulement le « sujet », mais la la pièce elle-même qui 
s’auto-détruit, en faisant disparaître progressivement la 
lumière qui permet de la voir. » 
	
	 Vincent Pecoil, extrait de Averse, inédit, 2007
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Averse, 2007
Plan fixe d’un espace industriel.
Les néons tombent les uns après les autres du plafond et explosent au sol.  
La vidéo se termine dans le noir, à la chute du dernier néon. Vidéo, 5’.
Café des rêves, Helmhaus, Zurich, 2011
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« Le vestiaire de Delphine Reist s’assume comme un lieu 
de désir (scopique, sensuel ou existentiel), mais loin 
de tout anthropocentrisme. Les sacs, ces corps autres, 
roulent des mécaniques et se tendent sans s’exhiber. 
Ils sont animés d’une mystérieuse libido et sont pure 
puissance, sans être genrés – pas de principes féminins 
ou masculins en eux. Ce ne sont plus les humains qui 
désirent les objets mais les objets qui désirent. Leur désir 
nous est-il nous adressé ? Rien n’est moins sûr, puisque 
notre présence ne semble en rien les affecter. Et c’est ce 
retournement cocasse qui fait toute la puissance de cette 
installation. « Our machines are disturbingly lively, and we 
ourselves frighteningly inert 1. »
	  
	 Anne Faucheret , tiré de Vestiaire/Bestiaire ou : Quand les  
	 humains s’entraînent, les sacs dansent, Le Comportement des 
	 Choses, édition les presses du réel,  2021

 
 
1 Donna Haraway, A Cyborg Manifesto. Science, Technology and socialist-feminism 
in the late twentieth century, University of Minnesota Press, 2016, p.11
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Vestiaire I, 2013
Bancs de vestiaire sur lesquels remuent des sacs de sport.  
Mobilier de vestiaire, sacs de sport, moteurs, minuteurs.
Body building, Delphine Reist, Laurent Faulon, Stadtgalerie Saarbrücken,  
Allemagne, 2013
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Motif, 2015
Bouteilles de vin posées sur une cimaise puis tirées à la carabine.
Bouteilles de vin, mur.
Twisting c(r)ash, Le Commun, Bâtiment d’art contemporain, Genève, Suisse, 2015
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« Delphine Reist n’est pas une artiste docile. Elle a 
souhaité bénéficier de cette procédure de commande 
publique mais en obtenant d’en déplacer les usages. Pour 
les nouveaux bâtiments du collège Sismondi, elle n’a donc 
proposé ni œuvre mobilière ni application immobilière. 
Son travail d’artiste consistera en trois occupations 
temporaires du chantier, à trois moments clés de son 
développement, étalées sur une période de trois ans.  
Un travail dans les espaces en construction et dans le 
temps de cette construction. Une activité éphémère, 
réversible, dont ne témoignera, à terme, que sa 
documentation (un film), versée au centre du même nom. 
Pas de fétiche encombrant mais pas d’amnésie non plus. » 

	 Christian Bernard, extrait de Ariane est en grève,  
	 dépliant de Manœuvres 1/3, mars 2008
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Parade, 2008
Des bottes en caoutchouc trépignent au rythme d’un slogan
de manifestation. Bottes de sécurité, électro-aimants.
Manœuvres 1/3, 1%, (avec L. Faulon), Collège Sismondi, Genève.
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Tache de vin, 2015
Affiche, éditions Shed, Rouen.
Vue d’exposition, Résistance Des Materiaux, 
Le Shed, Centre d’art contemporain, Rouen, France, 2015

« La gueule de bois a succédé à « l’ivresse du réel 1 » des 
années quatre-vingt : malgré les encouragements des 
économistes, notre époque n’est plus à la croissance et 
à son symptôme, l’objet triomphant toujours renouvelé, 
mais à une critique de son obsolescence programmée. 
L’altération des objets de Reist et Faulon est celle 
d’un recyclage qui tente désespérément de prolonger 
l’existence d’objets voués à disparaître rapidement, 
mais peu propices à être réinjectés dans le circuit 
marchand. Delphine Reist insiste d’ailleurs sur le 
caractère «transitoire» des objets qu’elle utilise, pouvant 
toujours recouvrer leur usage antérieur. Leurs œuvres 
se situent donc paradoxalement à la croisée du constat 
d’un processus inéluctablement entropique et d’une lutte 
contre le déterminisme marchand. »
	  
	 Anne Giffon, extrait de De l’ivresse à la gueule de bois, 
	 communiqué de presse, Produit Fatal,  
	 CAP 	Saint Fons et La BF15, 2014 

 
1Guy Tosatto, L’ivresse du réel, Carré d’art, Nîmes, 1994, p. 14.
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Douches, 2013-2017
Bouteilles de shampoing et de gel douche, socle, dimensions variables, pièce unique, 
collection de l’artiste. Socle, bouteilles de shampoing.
Vue d’exposition, Delphine Reist, Die Diele, Zurich, Suisse, 2017
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Rideau ! 2006
Du vin goutte depuis la tringle le long d’un rideau en broderie
Industrielle, s’épanche sur le tissu puis coule dans des vieux
Seaux de diluant. Rideau, bidons, pompe, vin.
Kit o’part, La salle de bain, pas t present and future, CAN, Neuchâtel, Suisse, 2016

Vidange, 2006
De l’huile de vidange goutte de la tringle le long d’un rideau synthétique,
dessine les rayures du tissu et coule dans des seaux industriels.
Rideau, bidons, pompe, huile de vidange.
Delphine Reist, La salle de bain, Lyon, France, 2007
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France, 2016
Trois sacs de sport posés au sol ondulent de temps en temps.
Sacs de sport, moteurs, mousse,Minuteurs.
Le tour de l’exposition, Triple V, Paris, France, 2016

Baril, 2002
Un baril roule librement. Lorsqu’il rencontre un obstacle, il fait demi-tour 
et repart dans l’autre sens.  
Baril, moteur, système, électronique et mécanique.
Etat des lieux avant restitution, Les Subsistances, Lyon, France.
Olivier Mosset, Portrait de l’artiste en motocycliste,  
Le Magasin (CNAC), Grenoble, France, 2009
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« Cette stratégie duale d’appropriation-immersion dans 
le monde du réel est le fondement de sa démarche. Ses 
œuvres pourraient s’entendre comme des opérations 
poétiques dans la définition de Giorgio Agamben :  
« Qu’est ce qu’un poème ? C’est une opération dans 
le langage, par le langage, mais qui désactive certains 
aspects du langage, les opérations de communication, 
d’échange d’information. »
(…) Ne faisant que réactiver certaines de leurs fonctions 
leurs capacités motrices, l’artiste se sert des objets 
comme de puissants signes et symptômes. Leur agitation 
ne se traduit pas en action, leur excitation n’aboutit à 
aucune production. Autrement dit, ils ne sont pas  
« efficaces », leur mise en marche n’est que l’image d’une 
autre forme de panne. » 
 
	 Anasstasia Marridou extrait de Delphine Reist,  
	 publication monographique, Festival rayon frais 2008 



108

Ressorts II III et IV, 2014
Des pneus cousus ensemble forment une vis sans fin.
Pneus d’un camping car assemblés.
Enjoliveurs, 2014
Peinture a la bombe.
Interieur Cuir, Delphine Reist & Laurent Faulon, Halle nord, Genève, 2015

Enjoliveurs, 2014
Tel les murs de logos devant lesquels les stars se font photographier lors  
des evénements médiatiques, les enjoliveurs utilisés en pochoirs marquent  
le mur de leur empreinte régulière. Peinture a la bombe.
Interieur Cuir, Delphine Reist & Laurent Faulon, Halle nord, Genève, 2015
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Fête nationale, 2011
Quatre drapeaux suisses servant à la décoration de la ville
de Sion sont montés sur des moteurs de stores.  
Toutes les Vingt minutes, ils se déroulent lentement de manière 
synchronisée puis se ré-enroulent automatiquement.
Drapeaux suisses, moteurs, minuterie.
Fête nat’(avec L. Faulon), Ferme Asile, Sion, Suisse, 2011
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« Tout ça me fait penser à un champ de bataille du 
douzième siècle. Ça devait faire le même bruit, ça devait 
être la même activité. Cette ambiance de bagarre est 
réelle. On a l’impression que l’équipe veut exterminer le 
bois, le hacher, le bouffer. Ici, on ne pose pas, on jette, 
on lance. Le moindre objet qui embarrasse est projeté 
n’importe où, au loin, à toute volée. Ici, on ne se dérange 
pas pour pisser, on pisse où on est : les griffeurs sur leur 
chariot, le scieur à sa place, etc. Pas de temps à perdre. 
Jamais on ne s’arrête, car il faut fournir. »
 
	 La Scierie, récit anonyme, Heros-Limite, Genève, 2013.

Le béton, c’est du solide. D’aucuns diraient même qu’il 
est un travail d’homme. Il exige la rotation de toupies 
afin d’exister dans l’association de l’inerte minéral au 
liant, puis, invariablement, il impose la cadence de son 
application. Qu’il soit ainsi moulé ou encore coulé, le 
temps est toujours compté. Alors, le manoeuvre, équipé 
des accessoires nécessaires à sa protection, se soumet 
à son chronomètre et en oublie de s’alimenter au risque 
d’introduire par accident dans les rouages musclés de 
l’entreprise en bâtiment les signes avant-coureurs de son 
épuisement. 
 
	 Véronique Collard Bovy, L’accident ou la crise voire l’arrêt  
	 Livret d’exposition de Viande Foraine, Friche belle de mai, 			 
	 Marseille, 2017

	



114

Établi, 2009
Commode de style, perceuses.
Post tenebras luxe, Musée Rath, Genève.
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